
 
1 

Le 19 janvier dernier, de 9h 30 à 16 h, en présence de Mgr Olivier LEBORGNE, il 
s’est tenu une réunion à l’évêché pour promouvoir la dynamique du Synode. 
 
2 questions préalables : 

1) Qu’est-ce que la lettre pastorale « A Dieu tout est possible » nous a apporté ? 
Réponses les plus fréquentes : 

- La satisfaction d’avoir un retour de l’évêque suite aux réunions du synode. 

- Un document de réflexion. 

- Des pistes concrètes d’action.  

- Un encouragement à prolonger les réflexions du synode. 

- La constatation que le diocèse se mobilisait pour nous aider. 
 

2) Quelle est votre attente maintenant ? 
3) Réponses les plus fréquentes 

- Une formulation plus simple pour répercuter cette lettre auprès des 
personnes plus éloignées de l’église. 

- La réalisation dans le « réel » des pistes ouvertes. 

- Une aide pour pallier à la difficulté de faire face dans  la durée à la 
réalisation de certaines invitations. 

- La possibilité, au sein d’une paroisse, de regrouper les différentes équipes : 
a) pour une action plus collective. 
b) pour éviter le risque d’essoufflement. 
c) pour pérenniser les actions mises en place. 

 
Puis Mgr LEBORGNE est intervenu. 
 
L’idée centrale du synode est de promouvoir une action missionnaire de 
proximité. 

- Action = des actes. 

- Missionnaire = aller vers les autres. 

- De proximité = pas au bout du monde mais à notre porte. 
Tout le diocèse s’engage dans la création, l’animation, l’accompagnement et le 
soutien de « fraternités missionnaires de proximité. 

« Le Christ n’a pas honte de nous appeler ses frères. N’ayons pas honte de 
parler de Lui à notre entourage car : « Si vous avez honte de moi devant les 
hommes, j’aurais honte de vous devant mon Père ». 

Toute l’organisation du diocèse va évoluer autour de l’axe : fraternités 
missionnaires de proximité. 

 
On n’est pas missionnaire si on attend que les gens viennent à nous. 
 
Pour notre action, il n’y a pas de prêt à penser. 
Dans la lettre pastorale, on n’est pas obligé de TOUT prendre, mais ce que l’on 
prend, ce que l’on décide de réaliser doit être fait dans un esprit missionnaire. 
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Ne pas attendre d’instruction venant d’en haut pour se lancer et accepter le droit à 
l’erreur ou à l’échec. 
 
Toute la vie de la paroisse …. : 

- Organisation des principales fêtes : Noël - Rameaux - Pâques - 15 août etc. 

- Distribution du journal paroissial. 

- Préparation aux baptêmes, aux mariages, aux deuils, à la communion. 

- L’accueil aux permanences. 

- Choix des chants. 
…. Doit être organisée, pensée pour être au service des autres.  
 
On n’est pas missionnaire si on attend que les gens viennent à nous. 
 
 Quand le Christ dit j’ai eu soif, faim etc. il ne dit pas : c’est comme si vous l’aviez fait 
ou pas fait à Moi. NON …  pas «comme si ».  C’est à moi que vous l’avez ou pas fait, 
directement. Le Christ n’est pas spectateur ni arbitre. Il est dans notre action. Il prend 
les coups que nous donnons et ceux que nous recevons. 
____________________________________________________________________ 
Observation d’un participant : 
Sur un terrain de football l’arbitre dit : « Vous N° 10, carton jaune !!! Vous avez 
brutalisé le N° 9 adverse » Il ne dit vous m’avez brutalisé ! 
 
Le Christ, lui, dit « vous m’avez brutalisé » et il est capable d’annuler le carton jaune 
aussi vite qu’il l’a donné …. si on demande pardon ! 
 

 
Quelques idées pour nous inspirer et nous aider dans nos initiatives. 

 
I. Le chapitre 8 de l’exhortation apostolique du Pape François « La joie de 
l’amour ». ….. Accompagner - discerner  et intégrer la fragilité. 
Ce texte traite principalement de la situation « fragile » des couples qui ont 
rencontré ou qui rencontrent des difficultés. 
Il montre quelle approche l’Eglise veut avoir vis-à-vis d’eux. 
Cette méthode d’approche et de traitement peut s’appliquer à toute notre action vers 
les autres :  

- Accompagner (aller vers)  

- Discerner (voir ce que les autres peuvent raisonnablement faire - ne pas 
demander l’impossible - s’adapter) 

- Intégrer (Ouvrir notre cœur à ceux qui vivent dans des conditions 
différentes) 

Ce qu’il faut comprendre dans ce chapitre, c’est la méthode, l’attitude que nous 
devons avoir en allant vers les autres.  
Bien évidemment que nous n’avons pas vocation à régler le problème de fond traité 
dans ce texte par le Pape François. 
 



 
3 

II. Un cadre plus élaboré à partir des actes des apôtres 2. 
Ici la méthode consiste à établir un lien entre ce texte des actes des apôtres et la 
lettre pastorale «A Dieu tout est possible ». 
Voici les rapprochements que notre Evêque nous propose de faire : 
Se rassembler autour de la parole de Dieu. 

- Actes des apôtres 2, 42 et Lettre pastorale p.14 1er et 2ème point bleu. 
Vivre un temps de partage de vie. 

- Actes 2,42 et Lettre p.14 1er et 2ème point bleu. 
Oser la prière ensemble. 

- Actes 2,42- 47  et Lettre p.14 en haut 
Se donner des projets (même petits). 

- Actes 2,45 et Lettre 3ème point bleu. 
Oser témoigner sa foi. 

- Actes 2,47 et Lettre 3ème et 4ème point bleu. 
Oser inviter dans sa fraternité. 

- Actes 2,47 et Lettre p.14 3ème et 4ème point bleu. 
Se rassembler avec la communauté paroissiale régulièrement. 

- Actes 2,46 et Lettre p.14  5ème point bleu. 
En fait on n’invente rien. On essaye de redonner du dynamisme à ce qui est en 
sommeil dans la Bible. 
 
On n’est pas missionnaire si on attend que les gens viennent à nous. 
 
Notre évêque a aussi insisté sur la nécessité de resserrer les liens entre les 
différentes équipes paroissiales pour qu’elles soient déjà « missionnaires » entre 
elles. 
C'est-à-dire pour : se connaître - se réunir - échanger les difficultés de chacun - faire 
profiter les autres des ses expériences - se faire connaître - demander de l’aide - se 
fixer des objectifs etc. 
 
Un projet d’adoration perpétuelle est à l’étude (vraisemblablement sur Amiens). 
C'est-à-dire : adoration 24 h sur 24, 365 jours sur 365 !!  Pour cela il faut au 
minimum 580 personnes qui s’engagent…… Vaste programme  
 
On n’est pas missionnaire si on attend que les gens viennent à nous. 
 


